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Deux items importants préoccupaient ces gens à la veille de la fin d' année fiscale 
“pour le modeste petit journal qui entre fidèlement chaque mois dans plus de 800 

foyers, Rappelons qu'en novembre 1966 ; à l'issu d'un colloque, l'Association 

St Jean-Baptiste de l'Ouest Ontario a entrepris comme projet! centenaire” la pu- 

blication sous forme de Journal leur bulletin polycopié mensuel, Ainsi fut forme. 

le Comité de LE REMPART. ; 

Aujourd'hui à la veille.de commencer une 4e année - il fallait revoir surtout 
l’année 1969 et prévoir pour l'année ‘70. D'abord 1969? Y sommes-nous arrivé 


 sansaller ! dans le rouge"? = Les rapports des trois équipes furent minutieusement 


étudiés et discutés: abonnements et expédition, par M. Richard Drouillard; factures 
pour annonces, le Mot Mystère” par Mme PaulLeboeuf; la " mise en page" is 
Mme Rosario Bézaïire. 

L'invité spécial de la soirée était: M. Louis Joseph Richer ; comptable, 
‘qui surveille et vérifie officiellement nos livres. Grâce aux sages conseils de cet 
homme compétent -( il est vrai que nous ne prètons pas d" argent encore - etce 
n'est pas notre but d'ailleurs) - tous nos comptes sont payés à. ‘date et nous sommes 
prêts à commencer une autre année de publication AVEC VOTRE GENEREUX 
‘CONGOURS. Nous vous publierons le bilan pour l'année écoulée dans le numéro 
de décembre. Le budget pour l'année ‘70 fut établi pour inclure quelques dépenses » 
imposées et obligatoires: Soit - frais de la poste qui ont augmenté de 85 


à 40% par mois depuis les nouveaux taux - louer à bail un IBM pour faire les co- 


lonnes, ceci pour faciliter le travail d'éditer le journal - rémunération m Li ni ime 
aux chefs d'équipe qui depuis le début accomplissent sans relâche ce seul petit 
moyen de communications. Voilà que quelques items nécessaires pour continuer. 

Nous mettons notre pleine confiance en nos gens. N'êtes-vous pas d'accord 
“qu il faut continuer ? Nous offrons à tous nos collaborateurs nos plus sincères 
remerciements. Nous offrons. ‘des remerciements spéciaux à ceux et à celles qui 
chaque mois ont accepté la responsabilité de faire parvenir à l'éditrice, leur cour- 

- rier local ou si vous voulez - les nouvelles de leur petit coin. Nous vous prions 
tous, continuez, nous avons besoin de-vos courriers - nous ne ‘pouvons pas payer 
‘un journaliste comme les journaux quotidiens." Nous savons qu'il y a possibilité 

d'améliorer et nous sommes anxieux de le faire. S'il se trouvait parmi nos lecteurs 
des gens qui s'y connaissent dans le métier, nous serions heureux d'avoir vos con= 

seïls, car ici, nous sommes tous amateurs, peut-être des amateurs pas KB 
doués, mais, croyez-nous, des amateurs bien dévoués. 

Nous sommes entièrement dépendants du $ 2,00 pour votre ré- ee 
pour l'année 1970 et de la générosité de nos annonciers. Pour le premier, 
nous comptons que de généreuses personnes aideront à notre campagne. MALLEZ 
votre ré-abonnement directement à M. RICHARD DROUILLARD' C.P, 941, 

; -BELLE RIVIERE’ Ont. ou adressez-vous àu président de votre société St Jean- Bap- 


tte locale - NE RETARDEZ PAS - IL NOUS FAUT. COMPLETER NOS LISTES AVANT 
- JANVIER, Dites-vous:" C' est là une entreprise qui mérite notre aide, notre sup- 


£ port: il faut montrer de la bonne volonté, alors me voila." NE VOUS FAITES PAS 
_ TIRER L'OREILLE. Soyez accueillants envers 1es élèves qui dans certains endroits 
vous DRE L 


NOVEMBRE, 1969 


MOT DU 


Chers amis, 


A notre assemblée qui doit avoir. 
lieu au moment que ce journal passe 
à la presse À Paincourt, nous comptons 
avoir un rapport sur le nouveau poste 
de radio français, CBEF- 540, Windsor. 
On doit nous dire le court et le long 
sur ce qui se passe et quand nous pour- 
rons compter sur l'ouverture officielle 
du poste. à 

L'école secondaire franco-onta- 
rienne, esf aussi, toujours à l'agenda. 
Nous aurons les dernières nouvelles à 
ce sujet. Ces deux projets sont très 
chers à tous ceux quitrayaillent de- 
puis longtemps à leur achèvement. 
Ils sont aussi très chers à tous ceux : 
qui les demandent depuis si longtemps. 
Nous avons raison de croire, que sous 
peu, ils seront non plus un rêve, maïs 


* une réalité. 


Nous remercions à l'avance un - 


‘de nos fidèles membres qui offre à 


ses dépenses du vin et du fromage que 
nous dégusterons EC après l'as- 


‘semblée. 


{* Aprés trois ans, notre journal est 
considérablement plus intéressant, plus 
clair et plus mûri qué beaucoup de gens 
l'imaginent. En effet, vous lisez le 


' ; le fréquenter. ces maisons d'affaires. Dites= leur que vous Ver leur 
annonce dans votre petit journal. Nous serions heureux d'obtenir de nouvelles an- 
nonces, Pour rencontrer toutes ces dépenses imposées 


‘PUBLIE PAR L’ASSJBO 


PRESIDENT 


premier numéro du 4e volume. Et il 
est en relativement bonne santé. Vous 
pouvez lire le rapport du comité de 

LE REMPART sur cette page, et l'on 
vous donnera le bilan le mois prochain. 
Cependant, il y a\des dépenses que 
nous ayons sacrifiées les années pas- 
sées que nous ne pouvons plus se per- 
mettre, si nous jyoulons sincèrernent 
augmenter le prestige de LE REMPART. 


-Il ne faut pas s'asseoirsur nos lauriers, 
il faudra continuer l'ouvrage, les su- 


eurs, les inquiétudes et porter les bon- 
nes nouvelles dans tous les coins. Il 
faut TOUS VOS RE-ABONNE- 
MENTS et abonner de vos 
amis et voisins. Ceci doit être 
le mot d'ordre. Que tous se > mettent 

à l'oeuvre immédiatement ÂLa cam- 
pagne. est commencée. Est- 
ce trop de s'attendre à 25% 
d'augmentation?} Si tous se 
donnent la maïn, ce sera très 


facile." L'UNION FAIT LA 


FORGE. 


Je souhaite à tous une 
bonne Ste Catherine. 


Marcel Goupil, prés. 


et nécessaires, 


NOUS PREVOYONS UN DEFICIT POUR L'ANNEE "70. CEPENDANT NE VOUS 


ALARMEZ PAS. Trois 


sources aideront à combler ce déficit, 


1. Nous établissons dès le mois de novembre les abonnements de soutien pour ceux 
qui veulent donner $ 5. Nous publierons la liste de ces dons reçus chaque mois. 
Ceux qui ne veulent pe révéler leurs noms sur le journal seront reconnus comme 
SG bienfaiteur anonyme.” Ceci comprend votre abonnement pour 1970, 


2. L'éditrice s ‘occupera de la distribution de pas plus de 200 billets à $ 1.00 chacun 


pour être vendus chaque mois. On tirera au hasard le " 


PRESIDENT du MOIS" 


qui recevra $.50. et le.vice-président qui recevra $ 25. Ceci sera votre saläire 
pour faire paraître votre nom dans le journal. Les billets seront intitulés:" Les 
Amis de LE REMPART". Nous espérons réaliser une assez bonne somme par ce 
moyen; et si toutes nos succursales se donnent la main, ça sera une affaire de 


- maine dernière que l' usage du DDT se- - 


rien de vendre 200 billets par. mois, = ACHETEZ UN BILLET, VOUS SEREZ PEUT- 
ÊTRE $ 50. ou $25. plus riche! 
3, Nous nous adresserons en plus, par litchmediaire de l'ACFO, à des organismes 
provinciaux, fédéraux et autres pour recevoir des annonces payées à notre mensuel. 
Donc, vous voyez, chers lecteurs nous voulons vous servir, mais AIDEZ- NOUS 
à le faire. Lisez donc en entier ce petit journal. Faites-le connañître, Nous et vous 
avons raison d'être fiers. EN AVANT, LES AMIS! NOTRE JOURNAL MENSUEL 
poursuivra sa destinée qui est d'unir et d' instruire tous les gens d' expression 
française des comtés d'Essex et Kent, 
Présents au comité de LE REMPART étaient: M. Marcel Goupil, président de 
l'ASJBOO, M. L.J. Richer, M. et Mme Richard Drouillard, M. et Mme Paul Leboeuf : 
- M. et Mme François Caron et Mme Rosario Bézaire. 
’ HF Be gs) LE REMPART.. 
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LE DDTSERA F ARTE. 
INTERDIT EN ONTARIO 
| (Région de Windsor) 


F 


Le ministre de la Santé de l'Ontario - 
M° Thomas Wells, a annoncé la se- Patience! Le travail à. 
L'érection des tours méces- 
saires pour notre poste de 
radio CBEF, va de bon train. 

On nous assure que ça 

prendra environ deux mois : = 
d'amples épreuves afin d' ; 
être en onde pour de bon, 
Mais pensez donc - ça y 
sera au début de l'année 
19701! Et à quand la T.V. 


française ? 


ra interdit en Ontario à partir du ler 
janvier 1970. On dit que le ministre 
fédéral de la Santé, M. John Munro 

a refusé jusqu'à maintenant d'inter- 
dire le DDT au Canada, alleguant que 
les effets nocifs de cet insecticide 
n'ont pas atteint un degré dangereux. 
M- Wells affirme lui, que le bureau 
provincial des insecticides a démontré. 
un danger immédiat de contamination. 


….de.concepts 


METTEZ VOTRE VOCABULAIRE A L'EPREUVE 


Pouvez-vous choisir le mot ou l'expression qui rend le mieux la signification. 
du terme donné? (Les réponses) correctes sont en page. - Die) 


1. acharné: A, qui s'attache avec force à une idée ou une action; B. tres 
occupé; G. souvent dérangé; D. restreint dans ses mouvements, 


2. brioche: A, petit outilde jardin servant à remuer la terre; B. espèce de 
petit pain; C. querelle; D. espèce de poisson. 


3. carafe: A. crochet de métal servant à réunir les bords opposés d'un vêtement: 
B. espèce de cafetière; C. petit voiture hippomobile; D. sorte de bouteille 
à vase large et à col étroit. 


4. hebdomadaire: A. relatif au dimanche; B. de chaque semaine; C. qui se nour- 
rit d'herbes et de substances végétales; D. tres ancien. 


5. héberger: A. surprendre; B. garder les moutons; C. cultiver des céréales; 
D. recevoir chez soi. 


6. pouponnière: A. petit enfant desexe féminin; B. salle des tous petits enfants; 
GC, sorte de fleur blanche; D, petite boule de laine dont on orne certains 
vêtements de femme. 


1. pourboire: A. sorte de tasse de métal; B. machine qui dispense des breuvages; 
C. somme d'argent donnée par un client à un salarié d'un établissement; 
D, vêtement d'homme couvrant le corps du cou à la ceinture, 


LA PREOCCUPATION LA PLUS IMPORTANTE DE 
MADAME GEORGES VANIER, C’EST LA FAMILLE. 


Mme Georges Vanier, épouse de notre ancien gouverneur général déclare 
qu'il faut toujours penser en termes de famille. La directrice de l'institut 
Vanier pour la famille est elle-même, mère de cinq enfants: Avant d'habi- 
ter Rideau Hall ä-titre d'épouse du gouverneur général du Canada, certe 
grande dame a traversé avec élégance les ambassades d'Europe et travaillé 
dans les taudis et prisens de Paris et Montréal. 

On a tenté, dit-elle de rompre la famille en Russie et en Chine, et elle 
est revenue plus forte que jamais. "L'amour libre peut paraître bien beau, 
mais il n'apporte pas le bonheur, loin de 1à. On peut faire monter bien des 
élémänts de la délinquance juvénile et méme une proportion de criminels 
endurcis, à un échec dans la famille 

J'ai déjà demandé à une mere de dix enfants dans un quartier ouvrier de Qué- 
bec, s'il existe là un problème de délinquance. “, m'a répondu la femme," par- 
ce que nous restons au foyer et les enfants savent que nous les aimons. * 

Mais la foi en la famille pour Madame Vanier ne s'arréte pas à une série 


al 


F : ë Xante-dix ans, qui reçut chez elle les chefs de la Ré- 
sistance française en Algérie durant la deuxième guerre mondiale et qui en- 
tra en France déguisée sous l'uniforme de la Croix Rouge, Vers la fin de la 
guerre, possède assez d'expérience pour s'attaque aux questions modernes. Ainsi 
Madame Vanier dit comprendre les tendances à la violence chez les jeunes. 


‘Je ne suis pas en faveur dela violence précise, dit-elle, mais je com- 
prends pourquoi les jeunes réagissent comme ils le font ici au Canada, comme 
ailleurs. Ils s'inquiètent terriblement à savoir s'il y aura place pour eux à 
l'université. Une fois qu'ils y sont, ils ne peuvent absolument pas étre cer- 
tains qu'on les emploira lorsqu'ils en sortiront. 

‘La jeunesse actuelle est au total tout aussi bonne que la jeunesse de sa 
génération, parce que les jeunes d'aujourd'hui, dit-elle, se posent vraiment 
des questions. Pour élever les adolescents d'aujourd'hui, qui luttent pour 
grandir dans l'agitation et l'angoisse d'un monde moderne en évolution ra 
pide, nous ne pouvons que les écouter, dialoguer avec eux et leur accorder 


tout l'affection possible : ( continué à la page 7%) 


LE REMPART 
JOURNAL MENSUEL DE L’ ASJBOO 


Les lecteurs 
nous écrivent 


LE COIN “ICI ET LA” 
“D’UNECHOSE À L AUTRE 


Nos plus sincères félicitations et 
meilleurs souhaits à M. et Mme Alex 
Deslippe qui viennent de célébrer le 
cinquantième anniversaire de ma- 
riage. Ils se sont épousés à l'église St 
Clément de McGregor. Ils sont pa- 
rents de 9 enfants et 27 petits enfants. 


Dimanche le 19 octobre, M. et 
Mme Joseph Couture de Grande Pointe 
célébraient leur cinquantième an- 
niversaire de mariage. Nous nous unis- 
sons aux membres de leur famille et 
à leurs nombreux amis et leur souhaitons 
beaucoup de bonheur. 


I nous fait plaisir d'apprendre que 
Paul François Sylvestre, ci-devant de 
St Joachim occupe un poste tres impor- 
tant dans l'organisation ( A.P.M.J.0.F.) 
l'Association provinciale du Mouvement 
des jeunes de l'Ontario français, Il est 
le secrétaire général permanent de cette 
organisation. M. Jean Aubé, âgé de 19 
ans en est le président. 


Vendredi soir le 24 octobre un. 
petit groupe de huit bons canadiens se 
rencontrèrent pour un dfher intime, 
dans un club local. Au cours de la çon- 
versation, un des huit dit à sès compaz 
gnons:= Je viens de lire danse journal 
que dans une ville du Nord d'Ontario, 
on vient d'inviter un certain MOnsieur 
de la région d'Ottawa à donner un 
cours d'art dramatique de deux semaines. 
N'est-ce; pas que çasserait une magni- 


les jeunes et les parents, qu'en pensez- 
vous? 


On nous apprend que la S.J.B. et 
les F.F.C.F. de Pointe-aux-Roches se 
proposent encore une fois de présenter 
sa soirée - Concours des talents. Leur 
soirée de l'an dernier était un succès. 


La population ne doit pas être effrayée 
de choisir ses idées. Mais elle doit €- 
galement tolérer et respecter les idées 
des autres, Cette communauté, cette 
province, ce pays sont vraiment ex= 
ceptionels, en ce sens que toutes les 
idées peuvent être exprimées librement, 
“ mais lorsqu'un petit groupe de terro- 


Chance aux jeunes de notre région? Vous, 


ristes tenté de bousculer, tenté de dé- 
truire le pays, nous devons faire enten- 
dre clairement que nous ne sOm= 

mes pas pour les laisser faire. Nous 
devons rendre évident que nous nous 
laïsserons pas bousculer. Ceux qui 
croient au CANADA ne le lais- 
seront pas se briser." 


Le grand concours provincial de 
labour de 1969 tenu en octobre à 
Paris, Ontario, a fait ouvrir les yeux 
à bien des gens, On est venu de tous 
les coins du pays. Il y a eu démons- 
rations et des méthodes anciennes et 
des méthodes modernes. Il y avait en 
plus exposition de beau bétail canadien; 
aussi bien que toutes sortes d'objets 
antiques que beaucoup des plus jeunes 
voyaient pour la première fois. Bien 
des messieurs de la ville en sont re- 
venus enchantés. 


Les nombreux amis de M. et Mme 
Alex Desrochers propriétaires de l'hdtel 
St Joachim regrettent d'apprendre qu’ 
ils ont vendu leur hôtel. Leur cuisine 
avec leurs fameux repas au poisson 
était reconnue pour ce qu'il avait de 
meilleur dans tout le comté. Nous, 
admettons tout de même qu'ils s'ac-. 
cordent un repos bien mérité. 


Que pensez-vous des METS de 
New York? Un groupe d'athlètes 
remarquables, n'est-ce pas? C'était 
édifiant quand même d'entendre l'un 
deux parler au nom du groupe et s'é- 
crier après cette fameuse dernière 
partie-" No - GOD IS NOT DEAD- 
He was with us all the way, during 
this whole baseball season." Nous 
leur souhaitons de garder toujours leur 
bel esprit sportif. 


"andts dx sale Das— 
sait de 40 à 50 millions d'habitants et 
que/se développait le phénom'ene de 
l'urbanisation. On estime qu'en 20 ans 
environ 375 millions de francs ont été 
consacrés à la construction d'églises. 


Le lendemain de l'émeute 

à MOMTREAL, le premier ministre 
Pierre Trudeau déclarait dans une élo- 
cution que: ® Des gens de toutes les 
parties du monde vivaient ici= Ils ont 
construit ce pays dans la tolérance et 
la compréhension. Les dirigeants civils 
ont des tâches importantes à remplir-=- 
rendues difficiles à cause de la con- 
fusion --= le manque de direction po- 
litique” a-tt-il dit. Dans un pays 

libre et les gens sont libres de suivre 

les idées que leur conscience leur dicte. 


Mad adi 


SE 


HAAPRRS NLe CE St 


LA POLLUTION DE L’AIR 


Aujourd'hui dans tous les grands centres, c'est devenue le sujet commun de a 
conversation que celui de la pollution de l'air et de l'eau. Mais cette même > 
condition existe un peu partout dans notre monde. Ce n'est pas d'hier, quoi- 
que les quatre ou cinq générations quinous ont précédées ne connaissaient pas. 
l'automobile ou les moteurs à combustisn. Cependant, Cicéron et Horace, 
écrivains de l'ancienne Rome parlent déjà de mauvaises odeurs, de la fumée 
et du bruit de leur grande ville. La nature, ilest vrai, possède certaines for- 
ces qui l'aident à se purifier; le soleil, le vent, l'eau: Mais lorsque les forces 
adverses sont trop grandes, ce qui résulte, c'est la pollution: 

Elle a des causes industrielles et collectives qui existent surtout dans’ les 
grandes villes les égofits, les déchets, appareils de chauffage etc. Quand on 
pense que dans no villes, les autos à elles seules soufflent dans l'air à coeur 
de jour, des millions de pieds cubes d/oxide de carbone il y a matière à s'in- 
quiéter et on donne raison aux citadins de vouloir sortir de la ville . En 1951, 
un Américain du nom de Morris Neiberger, ex-président de la société , améri= 
caine de Météorologue déclarait:"'Le monde ne périra pas par la bombe ato- 
mique mais par l'asphyxie.‘" A son avis, au train où monte le niveau.de vie à 
travers le monde, la jour viendra où les millions de Chinois, d'indiens et 
d'Africains rouleront l'auto comme les Américains et les Européens. Et les 
émanations de gaz finiront par rendre la terre inhabitable d'ici cent ans. Le 
monde périra empoisonné, tout comme dernièrement les poissons du Rhin, à 
moins qu'on retrouve le moyen de remédier à la pollution de l'air et den 
l'eau autour de notre planète. Au cours des cinq prochaines années, l'indus- 


trie des pâtes et papiers doit dépenser $100,000,000 pour la purification de 
l'air et de l'eau. 


IMPRIME A TILBURY PAR 
COMMUNITY WEB PRINTING 
CORRESPONDANCE SOIT ADRESSEE A : 


M: RICHARD DROUILLARD, C.P, 941, BELLE RIVIERE, ONT, 
pour tout ré-abonnement où changement d'adresse. 


MME PAUL LEBOEUF, POINTE- AUX-ROCHES, ONT. 
pour le mot mystère ou pour paiement de factures. 


MME ROSARIO BEZAIRE, R.R. no. 3, AMHERSTBURG, ONT. 
pour tout ce qui doit paraître dans le journal. 


abonnement: $ 2.00 


LES. ARTICLES PUBLIES DANS CE JOURNAL 
NE REPRESENTENT PAS NECESSAIREMENT LA 
POSITION OFFICIELLE DE L'A.S,J.B.0.0. 


affranchissement de retour garanti, 
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EDITORIAL - SERONS-NOUS ENCORE 
BIEN REPRESENTES? 


L'avènement prochain d'élections 
municipales et scolaires presque par- 
tout nous porte à faire quelques réflex- 
ions au sujet du rôle de représentants 
francophones au sein des.divers corps 
publics. 

Il y'a d'abord que c'est la meil- 
leure façon d'y faire figurer notre 
point de vue. …1 doit être assez évident 
qu'une délégation quelconque, aussi 
imposante soit-elle, ne peut que rare- 
ment avoir la portée d'un individu ou 
de quelques-uns qui siègent à part en- 
tière, à titre égal de leurs collègues, 
à la commission ou au conseil- même 
qu'on veut saisir d'une question quel- 
conque. 

Il y a aussi, la psychologie étant 
telle, que la présence d'un ou de quel- 
ques francophones de bon jugement qui 
participent à toutes leurs décisions est 
souvent de nature à susciter chez les 
anglophones un regard plus objectif 
sinon une sympathie même envers les 
revendications qui nous touchent surtout. 

Citons en l'exemple dans le domaine 
de l'éducation au palier provincial, où 
la bonne volonté envers nous qui sema- 
nifeste au sein du Ministère et de l'On- 
tario Teachers' Federation, à notre avis, 
est dû à la présence de francophones €- 
clairés dans ces institutions qui, tout 
en étant en beaucoup plus petits nom- 
bres que les anglophones, ont su gag- 


LES JEUNES!!! 


ner leur estime et leur confiance. 

Qu'on ne pense donc pas qu'étant 
en petite minorité dans notre région, 
et ne pouvant donc penser à élire une 
majorité francophone à n'importe quel 
conseil, il nous est par conséquent 
presqu'inutile de travailler à y faire si- 
éger un ou deux des nôtres! Bien au 
contraïre! 

Nous terminons.par un témoignage 
et deux souhaits: 

Nous avons bien demandé dans 
notre titre, "Serons-nous encore 
bien représentés?" Car plus 
d'un des nôtres a su jouer un rôle no- 
table dans les corps publics jusqu'à 
présent. Nous ne tentons pas d'en nom- 
mer de crainte d'en oublier de très 
méritants. Mais n'oublions pas la dette 
de reconnaissance que nous avons en- 
Vers eux. 

Et pour assurer la continuation de 
leurs efforts, souhaitons que plusieurs 
de nos compatriotes compétents se 
porteront candidats aux divers postes 
électifs. Que ceux qui y réfléchissent 
reconnaissent la contribution considé- 
rable qu'ils pourraient faire à notre 
progrès. 

Etsouhaitons enfin, car c'est 
bien aussi important, quetous leurs 
compatriotes leur accorderont leur 
appui. 


Jean Mongenais 


QU’OSSA DONNE??? 


Voyez\de vos propres yeux! Le 11,12 et 13 octobre, les jeunes canadiens- 
français de l'Ontario tenaient un congrès sous l'égide de l'APMJOF. LEUR BUT? 
Premièrement, s'unir et s'organiser: en autres mots, bâtir de cette pièce une 
constitution pour la ” Assemblée Provinciale de Mouvements de jeunes de l' 


Ontario Fr 


ces, euv. 


Troisièmement, prendre conscience des besoins des jeunes, de leurs idées, de 


ax 


leurs capacités, et établir une politique de jeunesse. Suivant ces trois buts, 
trois ateliers se constituèrent et travaillèrent d'arrache-pied, longuement, sé- 


rieusement, profondément et efficacement sous la direction de quelque 10 habiles 
biles animateurs dont trois professionnels. 


Les discussions allaient de bon train. 


Chacun livrait ses idées avec franchise, tenacité, avec sincérité et détachement. 
On sentait comme un grand souffle ‘qui nous poussait tous à vouloir construire 
pour la province non pour notre clocher, notre patelin. Preuve de cet esprit de 
détachement, de coopération?... Ces applaudissements d'enfer qui ont accueilli 
un souhait, maintes fois répété d'ailleurs, - de fondre l'APMJOF et l'AJFO. 

Les jeunes ont vu les désavantages d'une scission parmi leurs membres, ils ont 
surmonté leur esprit de cliques et ont donné leur fervent appui au BIEN COMMUN 
Les élections pour un nouvel exécutif eurent lieu le dimanche soir dans 

une atmosphere amicalement surchauffée. L'exécutif 1969-70 est le suivant: 
Président: Jean François Aubé, anciennement du Grand Nord, étudiant äu Col- 
lège Glendon à Toronto. Vice-président: Rhéal Leroux, de Casselman, étudiant 
à l'Université d'Ottawa. 2e vice-président: Donald Obonsawin, étudiant à l'u- 
niversité Laurentienne de Sudbury. Trésorier: Roger Lepage de Vanier, Ottawa. 
Secrétaire: Paul François Sylvestre, natif de St Joachim, étudiant à l'Univer- 


sité d'Ottawa. 


Lors des élections régionales, tenues le lundi matin, M. Lucien Gava, 
étudiant à l'université de Windsor, fut nomme directeur au conseil provincial 
pour le sud-ouest de l'Ontario. FELLZITATIONS; BON COURAGE et BONNE 


CHANCE! 


Comme cette jeunesse qui se respecte, les jeunes délégués surent s'amuser 
longuement et quelque peu" férocement". Les nuits furent mouvementées, 
froides et courtes. .. Deux activités culturelles étaient au progamme: une 
pièce de théâtre au Centre National des Arts à Ottawa et un groupe de chan- 
teurs folkloriques. Epatant! Du grand art, s'il vous plaft, et.. EN FRANCAIS! 

L'heure du départ sonna à midi, lundi le 13. A regret, nous quittions ces 
connaissances de trois jours; ces amis de toujours et nous laissions ce paradis 
de couleurs automnales, la tristesse dans les yeux mais au fond de l'Ame le 
contentement et la fierté d'avoir accompli une oeuvre durable, une oeuvre . 


de valeur. 


Puis, pour nous les jeunes du sud-ouest Ontario, ce fut un long trajet en 
train dans la nuit. Représentant l'école secondaire Payette, Anne Dresser de 
Grande Pointe et Nicole Chauvin de Paincourt: de l'école Belle River District 
High: Jacqueline Sylvestre de StJoachim er Charles Lalonde de Belle Rivière; 
de Brennan: Paul Picard et Lise Charron de Windsor; de Saint Joseph Rivière- 
aux-Canards: Marcella Dupuis de LaSalle et Frère Noël Doucet, fic, de Rivi- 
êère-aux-Canards; du club Les Jeunes Copains: Marie Louise Bézaire et Marilyn 
Laframboise de Rivière-aux-Canards. Animateur* Lucien Gava de Windsor 


et Guy Beaumier de Sarnia. Aussi de Sarnia: Michel Théberge et Bernard Couture, 


A ces jeunes: Que l'esprit êt l'animation épris de tous lors du congrès se ré- 


flètent dans vos activités. SUCCES et ALLEZ-Y! AL'APMJOF, succes 


dans ce formidable défi qu'est le vôtre! 


LES 
CAISSES POPULAIRES 
A 
WINDSOR 


La fin de semaine de l'action de 
Grâces à vu, pour la premiere fois, le 
bureau d'administration de la Fédéra- 
tion des Caïsses Populaires de L'Ontario 
réuni en assemblée à Windsor, C'est 
la première fois que celbureau tenait 
une assemblée hors d'Ottawa. 

Les dirigeants des Caisses Popu= 
laires locales prirent avantage de cette 
occasion pour se réunir en assemblée 
générale avec les visiteurs. Le samedi, 
11 octobre, dans une salle à l'hôtel 
Viscount nos officiers ont eu l'occa- 
sion de s'informer, de s'instruire sur 
les aspects du bon fonctionnement d' 
une caïsse populaire. Pendant trois 
heures les questions et les réponses 
furent nombreuses et appropriées. 

M. Paul Simard, le président du Cha- 
pitre des Grands Lacs de la Fédération 
et président de cette assemblée a dù 
voir au déroulement bien ordonné des 
évènements de l'après-midi, Les vi= 
siteurs y mirent tous leur mot à tour de 
rôle quoiqu'on entendit des précisions 
de la part de M. Maurice Gauthier, 
président de la Fédération, M, Louis! 
Reardon, Directeur général du secré 
tariat et M. A. Bowyer, président s0r- . 
tant de charge. 

L'assemblée fut suivi d'un souper 
sans discussions ni discours après quoi 
les invités se trouvèrent libres à veiller 
ensemble. 

Dimanche le 12,/"les visiteurs as- 
sistèrent à la messe À la paroisse St. 
Jérôme et participèrent ensuite à un 
petit déjeuner au sous-sol, servi par 
quelques dames de la paroisse sous la 
direction de Mme Chalotte Mongenais. 

Les administrateurs de la Fédéra- 


ès-n se 
à St Joachim pour 
25ième anniversaire de la Caisse Po- 
pulaire de Pointe-aux-Roches, M. 
Maurice Gauthier, l'orateur de circons- 
tance fut présenté par M. Louis Bézaire, 
directeur local de la Fédération et er- 
mercié par M. Philippe Chauvin, pré- 
sident de la Caïsse Populaire de Pointe- 
aux- Roches, 

M. Gauthier souligna l'accomplis- 
serment des membres et des officiers 
de Pointe-aux- Roches de s'être donné 
une Caisse Populaire prospère malgré 
des immenses obstacles qu'ils durent 
surmonter surtout pendant les premières 
années. d'existence. M, Gauthier se dit 
très heureux du chaleureux accueil ac- 
cordé à lui-même, à Mme Gauthier, 
ainsi qu'à tous leurs compagnons et 
offrit ses remerciements et ses félici= 
tations aux responsables du succès de 


quo 


la Gaïsse Populaire de Pointe-aux-Roches. 


Les visiteurs ont réitéré, à plu- 
sieurs reprises, leur grande satisfaction 
de l'accueil, la coopérationet le tra- 


assister au banquet de 


ALLIANCE FRANCAISE 
DE WINDSOR 


C'est un rapport imposant des ac- 
tivités de l'année précédente qu'a pré- 
senté M. I Asa, secrétaire de l'Alliance 
Française de Windsor à 1a première ré- 
union de la saison de ce groupe tenue 
récemment au Centre universitaire de 
l'Université de Windsor. 

Au cours de sa troisième année d' 
existence, les membres de l'Alliance 
se sont en fait réunis 18 fois, dont cinq 
fois pour écouter d'éminents conféren- 
ciers, sept fois pour voir des films de 
marque et deux fois pour jouir de re- 
présentations théâtrales. 

M. Asa a tenu à souligner ces 
deux dernières: la représentation du 
Mariage Forcé”" de Molière par une 
troupe amateur sous la direction de 
M: ét Mme Fournier, professeurs à 
l'Université de Windsor et membres 
de l'exécutif, et puis d'® Antigone”, 
d'Anouilh, par le Théâtre Populaire 
du Québec, deux manifestations ex- 
cellentes qui ont plu beaucoup aux 
membres, 

Le secrétaire a ensuite indiqué 
le regret avec lequel l'exécutif avait 
accepté la démission du professeur 
Paul Vandall, président. 11 fut rem- 
placé par le Dr A, Leblanc quire- 
reprend la présidence qu'il avait tenue 
pendant la première année d'existence 
du groupe. 

Avant de terminer, M. Asa a trans- 
mis le souhait de l'exécutif que les me- 
-mbres se feront un devoir d'attirer de 
nouveaux adhérents à l'Alliance qui 
promet encore une série intense de ma- 
nifestations de qualité et d'intérêt in- 
disputables pour ceux quise disent in- 
téressés à la culture française. 

Pour devenir membre de l'Alliance 
il ne s'agit que de communiquer, ayec 


QUI SERA LE PROCHAIN 
LEADER DU PARTI 
LIBERAL QUEBECOIS? 


D'après ce que l'on entend dire et 
d'après ce que les\ journaux nous rap- 
portent, il y aura au moins trois can- 
didats sur les rangs pour le leadership 
du parti libéral québeczis: Robert Bou- 
rassa, Pierre Laporte, et Claude Wag- 
ner. 

Les trois sont des hommés supérieurs 
mais on prétendrait que Robert Bourassa 
le député de Mercier à la législature du 
Québec est très bien vu de ses collé gues: 
M. Bourassa est un de ceux qui main- 
tient que Québec a besoin d'Ottawa et 
que le fédéralisme est le régime qui 
convient mieux au pays, étant donné 
l'étendue du territoire, la diversité des 
cultures et le voisinage des Etats Unis. 


vail accompli pendant cette fin de semaine. Sur la question économique, M Bou- 


semaine, 


Sigouin, Mme Marie Ozilda, 88 
ans de 68 E Pleasant, Rivière Rouge, 
est morte à la Riverside Trenton Hos- 
pital, le dimanche, 12 octobre. 
Marie est née à Paincourt en 1881 et 
demeura à Rivière Rouge pendant 40ans. 
Les membres de la famille'en deuil 
sont: M. Willie Faubert de Windsor, 
deux soeurs, Soeur Jean Marie (Eva) 
de Windsor et Soeur Léocrita (Edna) 
de Maïdstone. La messe funéraire eut 
lieu à l'église Notre Dame de Lourdes 
mercredi le 15 octobre à Riviere Rouge. 
Le club des octogénaires regrette 
la grave maladie qui retient au lit leur 
amie, Mme F, Lalande, rue Californie. 
Espérons que bientôt elle sera sur pied 
pour rejoindre le club, Bon couragel 


rassa, quis'y connait, déclare :'’Plus 
une unité estpetite, plus elle est dé- 
pendante des Etats-Unis." Il ajoute 
aussi que ceux qui aspirent à la chose 
publique devraient s'inspirer des ex- 
emples des M.M. Trudeau, Marchand 
Pépin, Cadieux et Pelletier pour se 
rendre compte que l'heure est aux com- 
pétences plutôt qu'aux structures 

M. Bourassa à fait ses études à l'u- 
niversité de Montréal . Admis au bar- 
reau en 1957, il a poursuivises études 
en sciences politiques à l'Université 
d'Oxford'en Angleterre où il obrient 
sa maîtrise. Il étudia ensuite le droit 
corporatif et la fiscalité à l'université 
Harvard aux Etats-Unis. De 1960-63, 
il enseigne la science politique et la 
fiscalité à l'université d'Ottawa. 11 
est maintenant reconnu comme le cri- 
tique financier de son parti. 


A:"Asa,»1590/rue Ouellette, .apt,801, +. 


ATELIER DE CATECHESE À L'ECOLE 


Ici, nous vous présentons l'équipe de 
Cornwall: Soeur Lucie Charest, Soeur 
Elaine Robitaille, M. l'abbé Réjean 
Lebrun avec Soeur Eveline, conseillère 
pédagogique en Catéchèse pour les écoles de Windsor. 


... Voici une équipe à l'étude, On y 
remarque M. André Bissonnette, di- 
recteur de l'école Georges P. Vanier, 
Mgr Noël, directeur de la Catéchèese 
dans les écoles bilingues et Soeur Eveline. 


Ci-haut Janice Demers, Marc 
Montcalm, Eugene McGraw et 
Caroline Schiller, de l'école 

Georges P. Vanier sont fiers de leur tra- 

vail en Catéchèse. « 


Les professeurs de 6e année se ré- 
unissaient vendredi et samedi, les 17 
et 18 octobre, à l'Ecole Georges P. 
Vanier, pour étudier le nouveau pro- 
gramme de Catéchèse. Cet atelier 
fut organisé par l'équipe diocésain 
composée de Mgr Jean Noël,c.s., 
Soeur Marie Patrice et Soeur Eveline. 
L'équipe de Cornwall est venue pré- 
ter main forte à la recherche, la dis- 
cussion et l'étude. Les membres de 
cette équipe: M. 1 ‘abbé Réjean Lebrun, 
* Soeur Elaine Robitaïlle et Soeur Lucie. 
Chärestonttrès bien su animer nos 
professeurs et leur aider à & renou 
veler dans 1! SHIEeRenE religieux 
de la 6e année. 

| Depuis cing ans,de grands efforts 
* se font dans toutes nos écoles pour as 


 "lations ane maîtres ET l'ensei- 


gnement religieux\de nos enfants. Ce 


nouveau programme de 6e année vient - 
: compléter le deuxième cycle dela 


formation religieuse à l'école. Nos 


enfants de 9 à 12 ans sont dans une pé-. 


riode d° ‘approfondissement, c'est-à- 
_ dire, ils sont entraMés à approfondir 
personnellement les signes qui ont 


servi à leur révéler le mystère de Dieu 
durant le catéchisme d'initiation. . 
Le programme de 6e année précise et 
approfondit le sens de la vie chré= 
tienne; il s'adresse à des enfants qui. 
sont de plus en plus capables de juger 
leurs actes etd'orienter eux-mêmes 
leur comportement; il veut les aider 
à entrer plus profondément dans les 
attitudes que l'Esprit du Seigneur ins- 
pire et suscite au coeur de chacun, 
les appelant à vivre en enfants de 
Dieu, à vivre en chrétiens: 


1e G'est cetesprit du programmeique 
- » nos professeurs ont cherché à décou- 


vrir sous l'habile direction des deux é-- 
quipes, afin d'éveiller nos jeunes à la 


présence et à l'action du FRE JE: 


apprendront à répondre par un 


= comportement chrétien en marchant 


avec le Seigneur Jésus, en se laissant 


une vie pleinement humaine. 


Nos professeurs se dirent très beu= 
reux de leur journée d'étude et sont : 


partis remplis d'enthousiasme pour une 


meilleure catéchèse. 


L'HISTOIRE D'UN CHOMEUR 


Au début du mois d'août dernier, l'auteur de cet article est entré en connäis- 


. sance avec un jeune homme venu. de Québec. Ilse rendait dans notre région 


de Kent et Essex pour faire la cueillette des‘tomates. Ce jeune homme, gentil 


etrobuste, était sans emploi depuis six mois. 


Ramasser des tomates lui avait- 


= transformer par son Esprit et en vivant ss 
| MM. Camille Thomas, Clément, Ber- 


A2 


L'école Georges P. Vanier de 
Windsor tenait sa première assemblée 
générale quelques semaines, passées 
et l'exécutif de l'A.P.I. profita de 
cette première rencontre pour ayoir ses 


- élections, Une assistance assez nom- 


breuse et enthousiaste s'y était rendue. 
Notre directeur, M. André Bissonnette 
introduisit le personnel enseignant aux 
parents. Notre aumônier, le Père Lau- 
rent Brunet, nous félicita et nous en- 
couragea à continuer notre beau travail, 
" Votre présence ici ce soir atteste de 
votre foi, et de votre souci envers la 
jeunesse, ” nousidisait”il. Ensuite on. 
a aux. élections dont voici le 


présidente: Mme. Carl Morgan; 2e 
vice-présidente: Mme Laurent Cyr; 
Secrétaire: Mme J, Melanson; tréso- 
rière: Mlle Nicole Ruel. Conseillers: 


geron, Eugène Grondin, Mlle G. Car- 
rière, Mmes Bazil Barrette, Roger Char- 


* rom, Oscar Bénétéau, Ernest Baribeau, 


Donald Huggard, Laverne Martins, 


Georges Montcalm, Adrien Lehoux, 
Jean- Pal Gélinas, Jacques Gélinas, 
Sylvain:Parent, Byron Roberts, Jo- 


-seph Leboeuf, André Pelchat, Marc. 


Chabot et Pierre Sylvestre: 
Mme Raymond Paré demeure sur 
l'exécutif comme conseillère à titre 


Vanier «DOSSIER NELLIGAN” 


_ la sensibilité canadienne-française ? 


UN FILM DE. = 
CLAUDE FOURNIER LE 
Grâce à la générosité du Ministère 

des Affaires Culturelles du Québec, les 
étudiantes demreizième année de l'A= 
cadémie Ste- Marie, Windsor ont pu LES 


QUE 


jouir d'un exçellent film sur Emile 


Nelligan, censidéré comme notre pre- 
mier grand poète canadien. - 

Ce film de 16mm. dure quatre- 
vingts minutes. Malgré son caractère 
biographique, il éclaire d'une façon : 
surprenante l'oeuvre poétique d'Emile 
. Nelligan - 170 poèmes = un seul re- 
cueile £ : à 


contemporaine il chante,sa propre mi 
sère, son propre drame, la désolation 
de son coeur, sa pauvrèté d'âme. Sa 
pésie est authentique et plait aux 
jeunes 

- Comme le dit Maurice Lebel, “Nelli- . 
ganr reste lui-même avec sa pensée ha-’ 
letanre et sa technique imparfaite. 
N' 'est-il pas en plus, le premier de nos 
poètes à définir ce qu'on peut appeler . 


Le “Dossier Nelligan‘! peut être ob-. 
“tenu pour frais d'expédition de retour 
de: Ministère des Affaires Culturelles, 
Office du Film du Québec, Hotel du 
Gouvernement, Québec. 


à on dit 1à bas, quand on veutse donner la peine de travailler et que: la ES 2 
est abondante, peut être. un emploi très payant 6 
Notre jeune homme avait bien visité régulièrement chez ut, à Montréal, 
et aux alentours les divers centres d'emploi, mais toujours sans nee Après 
trois jours aux tomates, ce jeune homme a prouvé à ses compagnons et compa= 
gnes de travail qu'il était bon travailleur et capable de satisfaire ses patrons ? 
Revenant du champ, il me confia que même si c'était dur de se faire au mé- 
tierde ramasseur de tomates, ilse sentait si heureux de pouvoir dire qu'il gagnait 
sa vie et n'était plus aux crochets de ses parents, heureux encore de ne plus se 
faire appeler dû nom de paresseux par ses autres frêres et soeurs qui retenaient. 
des emplois réguliers. Il ressentait aussi que les voisins et ses amis en pensaient 
autant. Oui, il n'avait rien eu à faire pendant les six mois, sauf regarder la té- 
levision, dormir, faire du pouce pour se chercher de l'emploi en dehors de la 
ville ou rencontrer des amis. Quand je revenais chez moi et me surprenais Par 
penser à toutes mes démarches j'étais découragé, je me sentais écrasé vraiment. : 
Quand des cas comme le mien se multiplient par mille, ‘est à dire quand des Re 
hommes courageux qui veulentet cherchent du travail n'en trouvent pas, N'est- Le 
ce pas que ça contribue peut-être plus que n'importe quoi à préparer des gens é 
qui pourraient fort bien joindre les rangs des dissatisfaits, des contestataires 
_ Il faut avoir été chômeur pour en venir à réaliser que le travail n'est pas une pu 
nition. Dans l'état actuel du monde, c'est un droit, C'est un élément de dignité per- 
- sonnelle et une forme de liberté pour ceux qui veulent bâtir leur avenir, foyer et le 
monde avec, Ne pourrait-on pas contribuer à la diminution du chomage au pays en. 
- aidant nos propres industries ? : 
14, A qualité égale = acheter de préférence des produits de-notre pays plutôt que ceux. 
des pays étrangers. 
2: Placer nos ‘capitaux dans nos propres entreprises. Ceux qui nous gouvement se diri- 
gent bien dans ce sens-1à quand {ls aident le commerce et les indistries qui végetent, 
äse moderniser, À se regrouper, au lieuide se vendre à des intérêts étrangers. Ce se- 
=  raitencore de l'argent.bien placé que de s'en servir pour ouvrir des comptoirs com) 
f mérciaux à l'étranger pour écouler nos os produits et faire aussi connaître nos richesses” 
naturelles. 
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de présidente sortant de charge, Sou- 
haïitons que cette année soit une année 
vraiment fructueuse et la réalisation 

de nos plus chers espoirs pour l'avenir 
de nos jeunes canadiens françaistici LE 
-à Windsor. . ; 3 À 


L'HEURE DU SOUVENIR 
Se souvenir, c'est conserver un fair, une chose dans sa mémoire. Les êtres intel- 
ligentshccumulent des souvenirs qui les rattachent : ‘à ceux qui ont passé dans leur vie. 
3 En novembre, tous les souvenirs se concentrent sur ceux qui dorment däns les ci- 
metières, Pourtant leur Course est terminée et ils jouissent maintenant de la paix pro- 
mise aux serviteurs fidèles. Mais, comme il en reste encore sur terre, des oubliés vers 
qui les souvenirs n'affluent pas! Combien de malades sont négligés par leurs parents et 
amis et qui Janguissent moralement plus encore que physiquement. Hs sont pratique _ 
ment ensevelis dans les hôpitaux, les hospices, les maisons de santé! : : 
On oublie les vieillards qui ont trirné dur pour l'établissement de leurs enfants, ete 
 onles relègue avec * leur pension” parce qu'ils sont d'un autre âge! Quel cas fait-on. 
des vieux serviteurs qui ont travaillé sans compter pour aïder À.leurs maîtres, à orienter, 
fixer, diriger des jeunes vies vers des réussites consolantes? Ft quelle pensée concrète 
offre-t-onà tous ces travailleurs et travailleuses, militants et militantes que ont semé 
dans le champ du Père sans espoir de voir la moisson? 

Ah, qu'il y a sur la terre plus de morts que dans nos cimetie el: 

À l'occasion du mois des morts, on offre des messes pour les disparus, Pourquoi 
n'offrirfons-nous pas des souvenirs tangibles aux oubliés qui vivent encore: visites, ap— 
pels téléphoniques, humble cadeau, mais par-dessus tout, le témoignage « d'une ami- 

 tié reconnaissante? Si nous essayons ‘celä, le mois s.des. morts le resterait po les’disparus, » 
mais combien. - 
mais de combien de résurrections serions-nous témoins et comme l'amour grandirait Sur 

notre terre! ï 


TRAVAIL D'EOUIPE, 13E ANNEE 
ACADEMIE STE MARIE, WINDSOR 


Marie SR  — ME 


NOVEMBRE, 


1969 


LE MOT MVYSTERE POINTE-AUX-ROCHES 


FE £ La Caisse Scolaire a repris Une messe rhythmée fut chantée 
2. Ed 
e et St Paul. La gérante, Mme Gérard de 7 et 8 de l'Ecole St Paul. 
Hugette Levesque, Pointe-aux-Roches. Chévalier à eu la merveilleuse idée PRREDR 
Kenneth Blain, R.R. no. 2, Comber. de venir à l'école et de donner une 
Mme Jeanne Rancourt, Sudbury, Ont. leçondans chacune de nos salles de 
Ronald Prévost, Sarnia, Ont. ciasse. Elle a expliqué aux éleves ce 
Lisette Leboeuf, St Joachim. qu'était la Caisse, ses buts, les avan- 
(Le tirage a eulieu à l'école St Charles de la paroisse de tages qu'on y retire en étant membre 
Tilbury. La directrice est Mme Carol Brosseau.) et aussi de l'importance de s'entrai- 
ner dès notre jeunesse à épargner. 
… Il faut souligner le fait que nous ne pouvons pas accepter des copies faites sur Sa leçon fut très fructueuse car depuis 
autre papier. Il nous faut recevoir la copie originelle de LE REMPART. 11 faut ce temps plusieurs élèves déposent 
“qu'elle soit bien marquée, ayant la bonne réponse pour être éligible. régulièrement. 


Ici-bas, un groupe d'élèves 
avec Mme Chevalier, gérante 
de la Caisse Populaire de Pointe. Ci-haut, nous voyons de 
aux-Roches. gauche à droite: Edouard 
Masse, Père Rivard Suzanne 
Bonneau et Marcel Brissette. 
La cérémonie s'est bien déroulée et 

les élèves semblent bien enthousiasmés 
avec les chants de la nouvelle litur- 
gie pastorale: 

Ci-dessous nous voyons un: 
groupe d'élèves des 6e et Te: 
années présentant au Père 
Rivard le premier numéro de 
leur journal de classe inti- 
tulé ‘le Perroquet." 


PROBLEME no. 22 
11 suffit de trouver le mot mystere en ramassant les lettres{horizontalement 
2 à seulement) laissées non encerclées après que vous aurez inséré les noms donnés 
à ci-dessous. Les lettres formant le mot se suivent dans l'ordre. 
; Vous pouvez connaître les “ilettres de ce mot: 
… EN ENCERCLANT: 
HORIZONTALEMENT: de gauché à droite ou de droite à gauche. 
VERTICALEMENT : de bas en haut ou de haut en bas. : 
 DIAGONALEMENT: de gauche à droite ou de droite à gauche. 
Lorsque tous les mots Ci-dessous auront servi pour encercler ces lettres, ilne 
vous restera que les SEPT: lettres indiquant une pâtisserie. 
Faites parvenir votre problème complété a MME PAUL LEBOEUF!, ROUE 
‘AUX-ROCHES, ONTARIO. 
Lisez bien les instructionsmavant de solutionner ce grille-concours. 
N'oubliez-pas qu'une lettre peut servir plus d’une fois pour d'autres mots. 


arts apparaître aire absolument alveoles aise cravaches coller caline VOICI QUELQUES | 
contre cireront cacheraient être être épée envol finiraient gâteaux PETITS POEMES 


“humide ïinne lois oseras paon père père paseraient  poseras rayiver 
‘raser rapt rivaux rouer rois salon sosies sures supposeraient trouveront He ; 
2 - ternirai tronc trouVeres trio tuile taxe tuer tonnes voire Les missionnaires, 
vous vomir Vive urne : S De Ont beaucoup à faire. 
= Ils prennent soin, 


E F Des pee paiens: 
I Corinne Lanoue 
N 
AE + Avec un peu ie coeur, = se NE 
R Pour le Ce projet fut commencé pourrelever, 
Avec un péu de coeur, l'esprit missionnaire dans l'école, : 
À i Grâce aux bonnes jèées de leur inst 


l 
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I O ; TRE LIEO | 1 Se s - T RESIES tous les élèves de l'école St Paul ont | 
< ë Per : ‘ : tiré profit de ce projet qui s'est prou- 
NATIONS Je ES PRE Nous faisons un 1 petit ou por vÉ très mécione 
ROUTE EMR-E SP ALOeNT : les palens, 
FR CA : ë : ù C'est eux qui ne sont pas chrétiens. 
AP E A ( OR" A P° T sé £ T 0 Nous espérons que vous allez être 
S E N U L I AE 'U° E R R N . généreux ss - : va TE . 
De ; > è See Pour ces petits enfants malheureux! :,. Nous faisons un petit Journal: 
“ER V XL ES RU -S Ab ON ES | En général, 
c RSR O0 Xe SEUER EE SU RENE Chantal Plourde » Pour aider aux petits paiens, 
1 a | ; : Parce qu'ils ont faim. 
À B 8-20 LD U- MENT A"X ECS" ae) | 
ne : Rs ue es : Corinne Lanoue 
MA RÉPONSE EST o ; | . P: < à 
DR es ne cu De DEV pale: SE RS 
: MON NOM. EST nr Ses M ae ; en. Pour les bébés païens, 
. RSR TT ee RE EN RER ee Et quin'ontriens Rs 
: ë - REPONSES = VOCABULAIRE) = e ions 
“ADRESSE. RS ENS EE 1, A. un joueur acharné, qui s'efforce = etats Fébacnr = | Le : 
: SE = > au maximum, qui déploietout | - : = . Pauline Chauvin 
talent, fin d agner, ; : Er : : 
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ST JEAN BAPTISTE. 
BELLE RIVIERE, LTD. 
Dépôt à= Terme: 
an - 1,000. ou plus - 1% 
nan - 10, 000. ou plus - -intérêt éciale 
ntenant ouvert SIX jours par Sr 


8. D. (A: une > agraphe) 
4, B:un journal hebdomadaire; qui 
paraît chaque semaine; » 
(A; dominical )- 
5. D: héberger des voyageurs 
6. B. dans un hôpital, par exemple; 
-( A: une POUPOREE RE un HOHIPOD) 
7: Gien anglais: up? . 


9:30 a.m. à 4:30 pme | 
: Vendredi - 9:80. ame à 8:00 pen ee 


“VENDRE ou ACHETER. 
CONTACTEZ À 
ROSAIRE CARON REALESTATE 


39 George Ande soi Drive 
Toronto 15 à 
244-0568 


= 241-0305 
MEMBRE 
de la Fédération Internationale 
| des Professions Immobilieres(FIABCI) 
du Gonseïl Ontario Ganadien ‘et 


“du Toronto Real Estate Boards 
MARIE-JEANNE CARON(Représentante) 


Tout récemment, les élèves du jardin d'enfants de l'école 
Brébeuf de Pointe-aüx-Roches recevaienñt une visite inat- 
tendue de Mme McConnell du Tilbury Times. Grâce à cette 
“bonne dame, nous vous présentons un groupe de petits jar- 
diniers qui sont attentivement à l'écoute pendant l'heure 
du conte. 


Técumseh, Ont. 
. 735-4121 


TECUMSEH 


Le club St Jean-Baptiste a recom- 
mencé ses activités, cet automne, 
par une partie de blé d'inde pour tous 
ses directeurs et leurs épouses, Huit 
directeurs y'assistèrent: Zéphirin Lebel, 
Hercule Langlois, Marcel Goupil, Dor- 
ris Mantha, Stanley Mailloux et leurs 
dames, ainsi que Louis Lachance et 
William St Pierre. Tous se rendirent 
chez leur président, M. Paul-Emile 
Lalonde. Après plusieurs parties de 
Euchre, des chansons et des farces, 
nos hôtes nous servirent un délicieux 
gofiter. Merci, M. et Mme Lalon de. 

A notre assemblée d'octobre, les 
membres du club SJB décidèrent de faire 
une danse de la Ste Catherine, le 22 
novembre à la salle St Gilbert. Nous 
aurons de la tire, un orchestre, un goû- 
ter, et des raffrafchissements - le tout 
pour UNE PIASTRE chacun. 
Nous aurons aussi à cette occasion une 
raffle d’un gallon ” d'eau de vie”. 
Tous sont cordialement invités. Ve- 
nez vous réjouir avec nous. 


Riviere-aux-Canards 


Prompt rétablissement à Mme Ray- 
mond Nadeau qui a subi une interven- 
tion chirurgicale le dernier d'octobre 
à l'hopital Grâce. Nous sommes heu- 
reux de savoir que ça va bien. 

Félicitations à Mme Elie Bézaire 
qui célébra son 85e anniversaire de 
naissance le 18 octobre. 34 membres 
de la famille assistaient à une messe 
célébrée à ses intentions dans le fo- 
yer paternel. Le célébrant était son 
petit-neveu, M. l'abbé Eugène La- 
Rocque, Présents de l'extérieur pour 
l'occasion étaient M. et Mme Paul 
( Noëlla) Gauthier de Bourget, Ma 
dame Bézaire a recu à cette occasion 


mier shine Pierre Trudeau qui célé- 
braït ses 50 ans. Le sénateur Paul Mar- 
tin et le secrétaire d'état, Gérard Pel- 
letier ont envoyé aussi des lettres de 
bons souhaits. La soirée s'est continuée 
en dégustant du gâteau de fête et en 
jouant quelques bonnes parties de Euchre. 

Avez-vous du tapis à faire faire? 

Nous apprenons que M. et Mme Al- 
bert Paquette se sont achetés un mé- 

*tier à tisser, Ils prennent présentement 
un cours pour reprendre l'habitude, 
M. Paquette doit prendre sa retraite 
au début de l'année prochaine. Ensem- 
ble üls auront quelquechose à bien . 
combler leurs loisirs. M, Paquette 
est employé de Allied Chemical of 
Canada à Amherstburg. 

La danse organisée par le club des 

placiers et les chevaliers de Colomb 
de 1a paroisse a eu un éclatant succès. 
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Les élèves de l'école secondaire St 
Jo' :ph ont réussi leur meilleure vente 
de tablettes de chocolat, ayant dépassé 
toutes les années précédentes. 65 élè- 
ves ont vendu 2400 tablettes. Bravo! 


Félicitations à M. et Mme Gérard 
Nadeau ( Elizabeth Rocheleau) de To- 
ronto, pour l'arrivée de leur premier 
héritier, un fils. Heureux grands-pa- 
rents: M, et Mme Norman Nadeau. 


Pointe-aux-Roches 


Encore cette année, l'exécutif 
de la société St Jean Baptiste de la 
paroisse a crû bon d'offrir deux prix 
aux élèves qui recueilleraient le. 
plus grand nombre d'abonnements 
dans la campagne de souscription 
pour LE REMPART: Les abonnements 
sont tous dûs pour la fin de décembre 
mais comme on aimerait avoir fini 
pour cette date, nous commencerons 
vers la fin de novembre. Donc, pré- 
parez-vous les élèves, le vendeur qui 
aura collectionné le plus grand nombre 
d'abonnements se verra mériter un 
beau $ 5.00et le deuxième vendeur 
recevra $ 2.00, 

Raymond Baïllargeon, fils de M. 
et Mme Georges Baïllargeon a gagné 
le championnat du Club 4H pour les 
fèves Soya. Il s'est mérité 185 points 
sur 200. Félicitations à ce jeune cul- 
tivateur. 

M. Philippe Chauvin est allé 
passer quelques semaines à Noëlville 
chez son fils, Paul. 

Mlle Pauline Parent épousait tout 
récemment M. Gerry Lebert. Félici- 
tations aux nouveaux mariés. Plu- 
sieurs oncles, tantes et cousins de 
l'extérieur assistaient à la cérémonie. . 
Les nouveaux mariés ont élu domicile 
à Pointe-aux- Roches. 


Faubert. 

La F.F.C.F. de la paroisse ont 
organisé encore cette année, La 
Veillée de la Toussaint” pour tous les 
enfants de la paroisse. Ce fut un suc- 
cès et 300 de nos jeunes se sont amusés 
sous les yeux des parents intéressés. 
Merci à tous ceux qui ont coopéré à 
cette entreprise. Merci spécial 
à notre dévoué curé, Père 


Louis Rivard. 
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et Mme Octave Quenneville. 
Nos condoléances à la famille de 
M. Onésime Boileau décédé subitement. 


TILBURY 


Paul Marchand, hospitalisé à l'hô- 
pital de Petrolia lors d'un accident pen- 
dant une joute de gouret est de retour 
à l'école. 

Félicitations à M. et Mme Cliff 
Garant (Denise Moison) pour l'arrivée 
d'un petit garçon le 13 octobre. Les 
heureux grandparents sont M. et Mme 
Léopold Garant de Pointe-aux-Roches 
et M. et Mme Léo Moison de Tilbury. 


DePal 


Eos t 


Ici nous voyons le nou- 
veau magasin de St Vincent 
de Paul ouvert à Tilbury 
sur la rue Queen. Mme Anne 
Cartier est la responsable 
et elle fait bonne besogne. 

Mme Vi Applin est de retour à 
Tilbury après un séjour de trois mois 
chez ses filles qui demeurent à Toledo 
et Monroe aux Etats Unis. 

M. et Mme Antoine Goudreau, 
Mme Siméon Regnier et Mme Octave 
Quenneville ont visité Mme Arthur 
Tremblay à Ridgetown, 

M. John Bonneau se remet bien 
apres une crise cardiaque. Prompt 
rétablissement, M. Bonneau. 

Mme Henri Chauvin a été retenue 
à la maison à cause de maladie, 

Mme Annie Marchand est revenue 
chez elle après un séjour de trois mois 

à l'hôpital de Chatham. 


STAPLES 


M. et Mme Edgar LaFrance de 
Welland et M. et Mme Lionel Begin 
de London ont visité chez M. et Mme 
Roger LaFrance récemment. 

Voeux de bonheur pour encore bien 
des années est le souhait de tous les amis” 
de M. et Mme Armand Rivard 
qui observeront leurs noces d' , 


Ci-haut nous voyons M. 


Gerry Campeau et Rév. W. 
Bourque de Tilbury à l'ou- 
verture de la boutique fleu- 
riste à Tilbury. Suzette 
Catton de Belle Rivière vous 
arrangera de beaux bouquets. 

Le Rév: Charles Lanoue et Rév. 
Laurent Paquette tous deux anciens de 
Tilbury'étaient de passage dans leur 
village et visitèrent la boutique fleu- 
triste de Gerry et Phil. 

Félicitations à M. et Mme Gil- 
bert Blanchette( Colette Dessuisseaux) 
nouvellement mariés à Tilbury. Aussi 
M. et Mme Wayne Gardiner( Diane 
Chaput) fille de M. et Mme Adelard 
Chaput de Tilbury. 

Edgar Quenneville et son fils 
Gérald ont passé une fin de semaine 
à Callander à la pêche. 

Mme John Potvin est partie passer 
l'hiver en Floride avec son frère, Jean 
et sa belle-soeur, Mme Rivard, tous 
deux, de Chatham. 


or le 15 nov. 


Belle Rivière ont visité Mme Adrien réception dans l'après-midi. 
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BELLE RIVIERE 


Félicitations à M. et Mme Roger 
St Pierre ( née Juliette Dicaire) pour 
l'arrivée de leur petit fils D'Arcy, 
petit frère pour Michel, Lise et Robert. 

Nos sincères sympathies aux famil- 
les éprouvées de la perte de l'un de leur 
cher. Mme Agnès Mailloux décédée 
le 17 octobre, M. Alfred Lalonde, dé- 
cédé le 22 octobre, Mme Clarice La- 
porte décédée le 11 octobre, M. Ray- 
mond Masse décédé le 21 octobre, M. 
Emile Parent décédé le 5 octobre, 

Félicitations à M. et Mme Paul 
Lajoie ( Mary Ann Pillon) pour l'ar- 
rivée de leur petit fils Paul Joseph, 
petit frère pour Hélène et Charlene. 


Mme Alma Desmarais visita avec 
Mme Bernadette Levesque PER une 
semaine. 


Ci-haut nous voyons lors 
de l'ouverture de la Banque 
Provinciale de BELLE RIVIERE, 


M. et Mme Alphonse Lauzon, ac- 
compagnés de M. et Mme Joseph Ja- 
nisse de St Joachim sont revenus d'un 
voyage de trois semaines, Is ont par- 
couru le Ouest Canadien jusqu'en Van- 
couver, ensuite ont passé à travers les 
états de Washington, Oregon jusqu'à 
San Francisco. Ils ont visité Los Ange- 
les, Beverly Hills, Disneyland, et en 
retournant, Ont passé à Los Vegas, La 
” Petrified Forest”, le Grand Canyon 
et le ” Painted Desert” en Arizona, 


ST JOACHIM 


M. Alfred Lalonde est décédé le 
19 octobre à l'âge de 87 ans. Parois- 
sien de St J,, achim depuis 1913, M. 
Lalonde a été conseiller de la muni- 
cipalité de Rochester de 1932 à 1937 
et élu préfet de 1938 à 1945. 

Nos sympathies à M. Eugène 
Parent et famille pour le décès de 
son frère M. Emile Parent âgé de 
84 ans. Les funérailles eurent Lieu 
à l'église Guadalupe de Windsor. 

Condoléances à 1a famille Alfred 
Mailloux pour la mort de son épouse 
Agnès âgée de 51 ans. Malade depuis 
plusieurs mois, Mme Mailloux laisse 
dans le deuil 5 garçons’ et une fille. 

M. et Mme Joseph Langlois sont 
de retour d'un voyage au NOuveau 


Brunswick où ils visitèrent parents et amis. 


Mlle Jacqueline Sylvestre de St 
Joachim et Charles Lalonde de Belle 
Rivière assist erent au premier con- 
grès de L'APMJOF à titre de délégués 
représentant l'école secondaire de 


de gauche à droite: M. Gérald pelle Rivière. Souhaitons qu'ils pour- 
Levasseur, assistant-comptable, ;6nt transmettre à la jeunesse de par 


(fils de M. et Mme Léo Levasseur) 
M. Omer Gervais, gérant et 
M. Pierre Hébert, COMPTES 


Spas à la famille de Henry 


àgéÉ, de 20 EP RÉRESS 


Les dames de la Fédération ont'eu 
leur déjeuner annuel, dimanche, le 26 
octobre, chez Edna, apres la messe 
de 10:30, 

Prompt rétablissement à M, Ar- 
mand Barrette qui subit une opération 
sérieuse récemment. 

Félicitations à M. et Mme Gérald 
Poisson pour l'arrivée de leur fillette, 
Sandy Lynn Marie Donna. 

Félicitations à M. et Mme Nor- 
man J.C. Vanier, qui ont fait baptiser 
leur fillette Renée Loreen Marion. 


352-1697 
NEW YORK LIFE 
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ici l'enthousiasme et l'intérêt qu'ils 
ont rapportés. 

M. Raymond Sylvestre et M. Mar- 
cel Bélisle sont allés à Ottawa pour 
le "" REQUTE pere des anciens de 


à Carleton et Es à T 
Pendant leur séjour à Ottawa ils ont Pro= 
fité de l'hospitalité de Paul François 
Sylvestre qui a mis son appartement 

à leur disposition. 

Félicitations à Mme Paulette Cam- 
peau( née Sylvestre).qui a reçu son 
baccalauréat lors de la collation des 
grades à l'université de Windsor le 18 
octobre. Elle est digne d'admiration 


| car elle a complété son cours des arts 


en moins d'années que le nécessaire - 
Paulette poursuit maintenant le pro- 


émérite totantitantitr-] 


À 
\ TRANSPORT 
| 


de DON GOUINS 


eme 
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HOWARD HERMAN- Manager 
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building requirements. 
76 Queen St:N. Tilbury 682-1180 


tops Ottawa. - 


gramme de mafñtrise , Aussi elle en- 
seigne à temps partiel le français de 
l'année préliminaire de L'Université. 
Une réception en son honneur a été 
donnée chez ses parents, M. et Mme 
Francis Sylvestre. 

Le six octobre au soir, se réunissait 
à l'école St. Ambroise, un grand nom- 
bre de parents et les mstitutrices de cet 
école. 

Cet e rencontre fraternelle nous per 
mit de dialoguer ensemble à la décou= 
verte du plus grand bien de nos enfants. 
Travail pour obtenir d'eux une réponse 
consciente et voulue à l'invitation pre- 
sante de chaque jour vers la m ntée en 
science et en sagesse. 

Le monde évalue, les changements 
sont rapides... Demain sera fait de ce 
que nous bâtiss ns aujourd'hui en coopé- 
ration et en espérance. 

L'assemblée fut très intéressante Car 
nous sentions une parfaite union. Cha- 
que institutrice put avoir une entrevue 
avec les parents de ses élèves. La réu- 
nion plénière présidée par Mme Made-= 
leine Léak vice-présidente, en absen- 
ce de Mme Gérard Desmarais, prési- 
dente, fut bien dirigée. Le but de cette 
dernière fut d'élire un nouveHexécutif 
pour notre mouvement ‘parents et insr 
tituteurs, pour 1969-70: Je vous fais 
connaitre ces nouveaux membres; 
Présidente:Mme Donat Chrétien,-Vice- 
Présidente: M. Gérard Trépanier, Con- 
seillers: S. Marie du Mont Carmel, di- 
rectrice, M Luc Moison, M. Edouard: 
Bellemore, M. Roger Sylvestre, Mme 
Paul Barrette, Sec : S. Jeannette Gour: 


. Nous souhaitons aux nouveaux élus tout 


le succès de leurs devanciers. 

À la réunion de F,F.C.F. qui a 
eu lieu mardi soir, le 28 octobre, plu= 
sieurs membres nouveaux ont été élus 
au conseil exécutif. 

A la dévouée présidente sortant 
de charge, la paroisse doit un gros 
MERCE) car RS fait UE de l 


tite Fe re ‘pendant 
4 ans, Mme Francis Sylvestre a cert- 
ainement contribué $a large part au 
succes des activités de la F.F.C.F. 
de St Joachim. 

Aux autres membres de l'exécu= 
tif sortant, Mme André Janisse , Mme 
Wilfrid Leal, Mme Raymond Charest, 
Mme Antoine Lassaline et Mme Mau- 
rice Leboeuf, nous leur souhaitons 
un repos bien mérité après avoir tra- 
vaillé continuellement pour les causes 
de 1a F,F.C.F. dans notre paroisse. 

Le nouvel exécutif élu est: prési- 


dente: Mme Elie Sylvestre; vice- pré- 
sidente: Mme Léo Levasseur; trésorière: 
Mme Paul Barrette. La secrétaire: Mme 
Norbert Quenneville a accepté la tâche 
pour un autre terme. De nouvelles con- 
seillères seront nommées par le nouvel 
exécutif. À toutes ces braves et dé- 
vouées dames, félicitations et voeux 
de succès dans toutes vos entreprises. 


FE.CE. Windsor 


Eclatant succès du défilé 
de modes 


La section St Jérôme de la Fédé- 
ration des Femmes Canadiennes-fran- 
çaises a merveilleusement réussi son 
défilé de modes du mois dernier, Il 
portait le nom " Feuilles d'Automne” 
et a été réalisée sous la direction de 
Mme Jean-Marie Fortier, présidente 
de la section, en conjonction avec les 
maisons Nelly Kelly Ladies’ Wear et 
Gervais Furs. 

Pour les plus de 300, personnes 
présentes, Mme Joseph Bisnaire a 
commenté plus d'une cinquantaine de 
modes variées, portées par Mlles Jac- 
queline Fortier, Leslie Wood, Carole 
Simard, Monique Charron, Lise Char- 
ron et Mmes Jean-Marie Isabelle, 
Yvonne Frappier, Marthe Cyr, Nor- 
mâan Lauzon, Alphonse Levesque, Car- 
men D'Aoust, Diane Farkas, Denise 
Drouin et Jean Mongenais, cette der- 
nière étant responsable des mannequins. 

Aux accompagnements de Mme 
Charlotte Mongenaismau piano, on a 
présenté les fourrures traditionnelles 
ainsi que de nouvelles à l'intention des 
plus jeunes, des robes et des deux- 
pièces pour toutes occasions, des vête- 
ments de nuit et de très élégantes mo- 
des de-soirée. Ont surtout retem l'at- 
tention, les ensembles coordonnés et 
de très chics costumes-pantalons: 

À l'entr'acte, Mile Lyse Ippersiel a 


D'éharmél'auditoirelen chantant des numé- 


ros très appropriés à l'occasion, et après 


le défilé, on a servi des beignes et du café. 


Les membres de la section ont par- 
ticulièrement apprécié la présence de 
leur présidente régionale, Mme Louis 
Bézaire, et celle d'un très grand nombre 
de leurs consoeurs de la section de 
Pointe-aux-Roches. 

Ont aussi contribué au succès de la 
soirée, Mmes Yvon Bélanger, Homer 
D'Aoust, Stanley Blais, Joseph Murtagh 
et Irène Noël, responsables respective- 
ment des hôtesses, de la vente des bil- 
lets, de la cuisine, des décorations er 
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Life Auto Fire. 


INSURANCE 


1165 Tecumseh Rd.E. Windsor, Ont. 
Office 253-5255 Windsor 
727-3855 Emeryville à 
Sd 
La Caisse Populaire 
St. Jean Baptiste 


‘So 10e.m.-8pa. 


SAMEDI . 
dé 102m.-35m 


MADAME VANIER- suite 

Elle-même, mère de cingenfants, 
Madame Vanier n'a pas toujours été en 
faveur du travail extérieur des femmes. 
Mais si la mère moderne ressent au be- 
soin d'élargir son champ d'expérience, 
je pense que c'est acceptable, en au- 
tant qu'elle soit à la maison, lorsque 
les enfañts rentrent de l'école. 


TT LT LL RÉ ml dl Lt fr LAS 


Ù FABRIC CENTRE LTÉE 
27 Queen St. Tilbury 682-2140. 
\ LAINAGES SOIES COTONS 
DENTELLES PATRONS 
BOUTONS 
FERMETURE ECLAIR 
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Furs Limited 


CHATHAM, ONTARIO 
‘ FONDE EN 1925” 
SONNEZ CHATHAM 


392-1760 
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- ACTIVITES A NOTER 


le 11 novembre: PAINCOURT- réunion mensuelle de l'Association St Jean-Baptiste 
. de l'Ouest Ontario. Ilfait beau, soyons nombreux pour partager 


Vos idées et appuyer les entreprises qui vous touchent de près. 8h: Re 
près, 8h. Se Ve Re Grain 
le 21 noyembre: WINDSOR = sous-sol de l'église Immaculée Conception, LME Es 5 Le É ere 
coin des rues Wyandotte et Marentette, BINGO, or ganisé ‘ _ ones 
par l'A.P,I. de l'école St Edmond.- prix en Appareils - 
argent, prix de présence, Heure: 8 p.m, pei niques 
inture 
le 22 novembre: TECUMSEH - salle St Gilbert - soirée annuelle de la Sainte ee 
Catherine. Il y aura de la tire, un orchestre, un goûter et ne a 
dés raffrafchissements. Entrée: $ 1.00. Venez en grand nombre, cit = De 
et à fournaise 
le 23 novembre: POINTE- AUX-ROCHES- au Sous-sol de l'église un souper de V'ttements de 
spaghetti organisé par les élèves français 12A-1 de l'école ne 
secondaire Belle River District High. Adultes: $1.25 - e. 
enfants: .75 sous. Venez les encourager. ue 
chaussures 
le 29 novembre: WINDSOR - au CENTRE CANADIEN FRANCAIS - danse et soirée ADI 


/ récréative de la Ste Catherine, Organisée par la société St Jean- 


Baptiste de Windsor. Venons encourager ce petit groupe. Il y LA CO-OPERATIVE DE 
aura goûter, raffraichissements à votre goût, Orchestre: . 
60 p.m. = entrée: 32,50. POINTE-AUX-ROCHES 
: = 
le 30 novembre: Visite tres importante de M. Denis St Onge, : à - Gé 
président général des A,P.1. Veuillez consulter votre A.P.I. x Louis Cazabon - : 
( de‘Windsor à Sarnia ) pour plus de détails. à 6943011 


le 4 décembre: ( Attention- date remise) - a PAINCOURT: Démonstrations cu- 
linaires par “ Ontario Hydro” sous les auspices de la F.F.C.F, de 
la paroisse pour dames et demoiselles, Nombreux prix de présence 
à la fin de la soirée. : 


LA CAISSE POPULAIRE 
Pointe-aux-Roches, Ontario 
HEURES DE BUREAU 
LUNDI, MARDI, MERCREDI: 9 a.m. = 3 p.m. 
JEUDI: fermé VENDREDI: 9a.m.- 6 p.m. 
SAMEDI: 9a.m.- midi. Téléphone: 694-5026 


LE 29 NOVEMBRE 
SOIREE A LA STE CATHERINE 
CENTRE CANADIEN—FRANCAIS—-WINDSOR | 
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NTRAL IDEALPOUR © BANQUETS e RECEPTIONS  eETC. | 
* DELICIEUX GOUTER = 


CENTRE CANADIEN-FRANCAIS 


2418 CENTRAL 945-1189 


Salle idéale pour Banquets, Noces, Réceptions, Réunions Politiques et _{———"© 
toutes autrès occasions spéciales. 


DANSE — VENDREDI et SAMEDI SOIR 
BINGO — TOUS LES MARDIS SOIRS 8 PM. 


Rene Quenneville - gérant 


* MUSIQUE — “SERENADERS” 
VENEZ TOUS VOUS RECREER 
8:30 P.M. ENTREE: $1.50 


Avez-vous l'intention 


SOCIETE ST JEAN-BAPTISTE dE Vos marier 


\ 


DE WINDSOR----- DE 
: POUR TOUS GENRES 7 EPICERIE 

Votre cotisation pour la D'INVITATIONS : 

St Jean-Baptiste est-elle pa- : re = C: RO ÿ : 
ie 9? ALLUMETTES, ETC. …. 5 ï 6 é 

yée pour l'année 1969 = ; se 

Sinon, elle est payable à ECONOMISEZ EN VENANT VIANDE de choix MARQUE ROUGE ou BLEUE 
la Caisse Populaire SJB, - Pointe-aux-Roches 


CHEZ JOSEPH 
GRANDE POINTE 
TEL: 352-5809 


: 1856 Drouillard Sn 

| Mme Thérèse Letarte, 
358 California, Windsor 11, 
Aidez-nous vous servir!! 


ae ; me 
Sanisse Frères Pimiteé 
Entrepreneurs de Pompes Funêbres 
1139 RUE OUELLETTE WINDSOR, ONTARIO 
TE. 253-5225 l 
D Bb LD > GE 


TAYLOR AND DELRUE | [Morand Insurance 


Barrister-Solicitor LIMITED ; 
Notary Public Advocate Security Building'- 
- 30 Queen St. N. Phone 253-6389 
Tilbury Phone 682-2631 Res. 735-0025 


<> 


ge <> 


+ see 
AMERICAN GROWTH FUND' est un 
FONDS MUTUEL : 


qui investit dans les grandes compagnies 
Américaines ‘qui progressent de façon mar- 
quante grâce à leurs recherches'’”. Comme il 
s’agit d’un Fonds Mutuel Canadien, il y a un 

DEGREVEMENT DE 20% POUR LES DIVIDENDES 


renseignez-vous.… MAINTENANT! 
la société de A Li) Émité 


MELADY & LEVESQUE 
MAGASIN de MEUBLES 
Belle Rivière Phone 90 


HILAIRE CARRON 


Services de RADIO & T.Y. 


PAINCOURT SONNEZ 354-1656 


ei QUA 


CAISSE POPULAIRE ST. JEAN BAPTISTE TECUMSEH LTÉE 
Assurance Vie, Prets et Epargne 
Boites de sûreté et service de chèques 
1520 Lesperance, Técumsch. Telephone 735-4652 


L. LANTHIER N° LANTHIER 
res. 966-1017 ‘Belle Rivière: tel. 118 sonnez4 
Bureau: 254-6661 : 


